

RESUME
Soient [n] = {1, 2, . . . , n} et Pn le treillis des partitions de [n]. On note (tn)n la suite des moyenne graduées de Pn. K. Engel a conjecturé que (tn)n est concave. Par la suite, S.Bouroubi, utilisant l’ordinateur l’a vérifiées pour n  1500 . R. Canfield à son tour a montré que pour n suffisamment grand, la concavitée de (n)n est établie. Par une nouvelle approche utilisant les polynômes, S. Bouroubi affirme que si les racines d’une certaine équation sont inférieures à un ( il l’ a conjecturée vraie), la suite (n)n est concave. C’est dans cette dernière optique que se situe une grande partie de notre travail. Dans un premier temps, nous avons exposée les différents résultats essentiels en rapport avec le treillis des partitions. La preuve asymptotique de la concavitée de la suite donnée par Canfield étant trop condensée (aucune indication de l’utilisation de la machine n’a était signalée), nous l’avons reprise en détail utilisant Maple. Enfin, nous avons présentée la conjecture de Bouroubi et nous l’avons   verifiée pour n  100 ainsi pour quelques instances n = 150, 200, 250, 300, 350.



